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Les Gambettes mâconnaises 
donnent rendez-vous à tous 
les marcheurs et coureurs le 29 
juin au Spot pour ce qui sera 
déjà la 11e édition de l’événe-
ment solidaire des cancers 
féminins. Plus de 6 mois de 
travail sont nécessaires pour 
organiser cette matinée :  
Christine Rondière, bénévole 
des 1 000 pattes, nous dévoile 
les coulisses de la vague rose.

Près de 70 bénévoles 
sont présents le jour J !

Notamment des signaleurs 
qui balisent le parcours 
très tôt le matin, puis en-

cadrent les participants et surveillent les 
espaces. Cette année, ils seront en lien per-
manent grâce à un dispositif mis en place 
par les organisateurs sur WhatsApp.

➜ Commission déco & animation  : pour 
marquer les esprits afin de sensibiliser à la 
nécessité de dépister et accompagner les 
cancers féminins, les bénévoles innovent 
chaque année pour décorer l’esplanade du 
Spot. La guirlande de soutien-gorge reste-
ra sans doute gravée dans les mémoires  ! 
L’animation, c’est aussi l’échauffement, les 
groupes de musique qui redonnent un peu 
de pep’s sur le parcours, le lien avec la Ville 
pour bénéficier de structures décoratives 
mises en place par les Espaces verts. Des 
mois de réflexion, de travail manuel, et le 
rush final pour récupérer tous les objets 
avant d’installer l’ensemble le samedi dès 
que l’accès aux espaces est possible. Sans 
oublier une après-midi de démontage une 
fois la course finie… et quelques jours de 
rangement !

Une centaine  
d’heures de réunion...

sont nécessaires pour 
gérer l’organisation des 

Gambettes mâconnaises.

Une belle récompense
C’est donc un travail conséquent pendant de 
longs mois pour une équipe de bénévoles, 
mais c’est aussi « une belle satisfaction 
quand on voit les sourires des participants 
et qu’on remet le chèque à la Ligue contre 
le cancer », nous confie Christine Rondière. 
L’an passé, 35 000 €, correspondant au mon-
tant des inscriptions, ont été versés à l’as-
sociation pour l’aider dans la recherche et 
surtout l’accompagnement des personnes 
touchées par la maladie.

Anne Pagnotte-Biel
Infos
Inscriptions ouvertes sur le site de Yaka 
Events ou via la page Facebook :  
Les Gambettes mâconnaises.
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6 mois, 17 organisateurs,  
70 bénévoles… et jusqu’à  
3 600 participants

} Dimanche 29 juin 2025, 10 h  : comme 
chaque année depuis 2013, le départ 

sera donné sans doute par Jean-Patrick 
Courtois, maire de Mâcon, à plus de 3 000 
coureuses et coureurs (puisque l’événement 
est ouvert aux hommes depuis ses 10 ans 
en 2024) rassemblés dans la bonne humeur 
sur le parvis du Spot. Mais remontons le 
temps… car c’est en décembre 2024 que 
l’équipe de bénévoles de l’association des 
1000 pattes, initiatrice des Gambettes mâ-
connaises, s’est mise au travail pour prépa-
rer la marche-course solidaire qui se tiendra 
6 mois plus tard. Six mois qui ne sont pas 
de trop pour les 17 bénévoles répartis en 
3 commissions et appuyés pour la première 
fois par une assistante administrative qui 
joue aussi le rôle de capitaine d’équipe :

➜ Commission partenaires : organiser un 
événement coûte cher. Sécurité, nettoyage, 
gestion des inscriptions, animation, ma-
tériel… Malgré l’aide importante des ser-

vices de la Ville, il est indispensable de 
bénéficier de dons financiers et matériels 
(ravitaillements, eau, etc.) 30 à 40 parte-
naires répondent présent chaque année aux 
sollicitations de la commission en charge 
des sponsors, « même si c’est plus compli-
qué cette année, on sent que le contexte 
n’est pas simple pour les entreprises » avoue 
Christine Rondière. 

➜ Commission sécurité : avec une af-
fluence bien au-delà de 3 000 personnes, 
une attention toute particulière est portée 
à la sécurité. Des bénévoles se chargent de 
coordonner le dispositif avec la Ville et la 
Préfecture. Validation du tracé, demande 
des autorisations administratives, organi-
sation des secours, définition des points-
clés à sécuriser sur le plan routier comme 
de malveillance, gestion du stationnement 
et bien sûr mobilisation des équipes pré-
sentes le jour J : la mission est longue, mi-
nutieuse et stratégique !

En 2013, devant l’engouement féminin 
pour la course à pied, Jean-Pierre Ber-
ton, alors président des 1000 pattes, 
propose de lancer une course pour les 
femmes en reversant les bénéfices à 
une association. L’idée est accueillie 
avec enthousiasme : les Gambettes 
mâconnaises sont nées ! Après avoir 
collectivement donné ce nom à l’évé-
nement, une cinquantaine de béné-
voles se mettent à l’ouvrage, comme 
aujourd’hui, notamment pour une pre-
mière recherche de soutiens financiers.  
863 coureuses ont répondu présent dès 
la première édition qui s’élançait alors 
de l’esplanade Lamartine. L’événement 
prend de l’ampleur et déménage au 
Spot dès la 4e édition. Le Covid cham-
boule l’organisation ; une course est 
annulée et la suivante reportée en oc-
tobre dans un brouillard glacial, mais la 
vague rose ne flanche pas ! Preuve en 
est le grand rendez-vous du printemps 
2024 où 3 600 femmes, accompagnées 
d’hommes pour la première fois, ont 
pris le départ, battant ainsi le record 
de 3 200 coureuses en 2019. Le chiffre 
grossira-t-il encore en 2025  ? Réponse 
le 29 juin !

Les Gambettes  
de 2013 à 2025

Le saviez-
vous ?

Le saviez-
vous ?
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De Cluny à Givry : la première Voie verte de France

ESCAPADES

La Légende de l'oiseau bleu 
un spectacle poétique et magique au Parc des oiseaux 

À compter du 19 avril  
et jusqu’au 9 juin, Medrano  
s’installe au Parc des oiseaux.

} Le célèbre Raoul Gibault Medrano ins-
tallera pour la première fois son chapi-

teau dans le parc dombiste pour un spec-
tacle poétique et enchanteur : La Légende 
de l'oiseau bleu. Une expérience féerique, 
idéale pour le Parc des oiseaux, où se 
mêlent tous les arts du cirque (sans ani-
maux), pour offrir un moment inoubliable  
à toute la famille.

Une histoire fascinante 
pour petits et grands
Ce spectacle raconte l'histoire d’un oiseau 
bleu légendaire aux plumes éclatantes, 
symbole de liberté et d’espoir, qui offrirait 
la prospérité à quiconque gagnerait son 
amitié… Ce même oiseau est émerveillé 
par sa rencontre avec une troupe d’artistes  
talentueux - jongleurs, acrobates, clowns.  
À défaut de faire tomber l'or du ciel,  
leur talent transmet une énergie telle  
qu'elle transforme leur art en un spectacle 
éblouissant. 

La Légende de l'oiseau bleu
Du 19 avril au 9 juin,  
au Parc des oiseaux
à Villars-les-Dombes

Durée : 45 minutes
Accès inclus dans le billet d’entrée
Jours et horaires des représentations  
sur www.parcdesoiseaux.com

À travers cette histoire, Medrano invite 
le public à un voyage célébrant la liberté, 
l’amitié, le rêve et l’acceptation de l’autre. 
D'une durée de 45 minutes, le spectacle 
sera proposé aux visiteurs du parc pendant 
les vacances de Pâques, les mercredis et les 
week-ends.

Vélodyssée, 
Vélo Francette, ViaRhôna… 

On ne compte plus  
les voies vertes aménagées 

en France pour le plus 
grand bonheur des cyclistes 
avertis comme des familles. 

Saviez-vous que 
la première d’entre elles  

a été aménagée  
en Saône-et-Loire en 1997 ?  

Pneus gonflés, 
casque attaché : départ  
de Cluny pour pédaler  
ensemble jusqu’à Givry  

sur le tronçon historique.

Delphine Soliman

Chloé Chevasson

} L’ancienne gare d’où nous partons 
est un peu à l’écart de la ville que 

nous contournons à parfaite distance 
pour profiter d’une vue d’ensemble sur 
le cœur ancien dont bien sûr l’abbaye et 
ses tours emblématiques. Une extension 
de la voie cyclable permet de rejoindre 
le centre en toute sécurité : nous nous 
promettons de nous accorder un instant 
plaisir au retour ce soir pour flâner entre 
Haras, commerces et expos ! 
Mais profitons déjà de la belle lumière 
matinale qui rayonne sur la vallée de la 
Grosne. Chevaux d’Équivallée et vaches 
charolaises paissent paisiblement dans 
le bocage : on est bien en Bourgogne ! 
Un village de pierre dressé sur la col-
line apparaît sur notre gauche. Taizé, 
bourg spirituel qui attire des pèlerins du 
monde entier et village gourmand avec 
ses fromages et ses productions à base 
de fruits, mérite un petit crochet pour 
mollets affutés.
Quelques kilomètres plus loin, la pause 
s’impose. Le château de Cormatin  est 
l’étape à ne pas manquer, que ce soit 
pour une promenade bucolique dans les 
jardins, entre pièces d’eau, potager, par-
terres fleuris labyrinthe et gloriette, ou 
pour une visite des appartements riche-
ment décorés : il offre l’un des exemples 

les plus remarquables de l’architecture du 
XVIIe siècle.
Nous enfourchons de nouveau les bi-
cyclettes pour rejoindre Saint-Gen-
goux-le-National, autre pépite médiévale 
de Bourgogne du Sud grâce à l’influence 
de l’Abbaye de Cluny en son temps. Un 
verre en terrasse sur la place du village 
nous revigore avant de prendre le temps 
de pique-niquer sur l’aire parfaitement 
aménagée en bord de voie verte. Nous 
voici prêts à attaquer la dernière ligne 
droite, avec des paysages qui évoluent. 
Les vignobles s’imposent progressive-
ment : nous voici en côte chalonnaise ! 
À l’ouest, au-delà de la plaine de Bresse, 
nous nous régalons de belles échappées 
sur les montagnes du Jura jusqu’à notre 
arrivée à Givry, un nom qui ne manquera 
pas d’évoquer de belles saveurs aux ama-
teurs de vins de Bourgogne…
Entre nature et culture, cette journée de 
plein air a ravi corps et cœurs, et nous 
nous promettons de poursuivre le par-
cours, sur la voie des Vignes, le long du 
canal du Centre ou sur la célèbre Voie 
bleue un prochain week-end…      

EN PRATIQUE
 ALLER SIMPLE : 43 km / 2h15
• Départ : parking de l’ancienne gare à 
l’entrée sud de Cluny (location de vélos 
en saison).
• Arrivée à Givry. 

• Retour : à Cluny possible par le même 
tracé ou en suivant la boucle de Bour-
gogne du sud qui rejoint la Voie bleue 
Moselle-Saône à Chalon puis longe la ri-
vière vers le Sud jusqu’à Mâcon avant de 
retrouver la voie verte pour Cluny via le 
château de Berzé et le tunnel cycliste du 
Bois Clair - boucle recommandée sur 2 à 
3 jours (144 km).

 POSSIBILITÉ DE REVENIR EN CAR DE 
GIVRY À CLUNY : ligne Mobigo 701 – 
1h15 environ – 2€ (vélos en soute sous 
réserve de place suffisante une fois les 
bagages déposés).

 PLUSIEURS BOUCLES SONT ÉGALE-
MENT BALISÉES autour de la Voie verte 
pour découvrir châteaux, villages, pay-
sages et gastronomie.

Tous les tracés sont à retrouver sur : 
www.francevelotourisme.com ou 
www.destination-saone-et-loire.fr

Château de Cormatin. Abbaye de Cluny.
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Le Bal des Gadzarts est  
devenu un événement  
incontournable de la région. 
Entrons dans les coulisses avec 
Timothée Giraud, coprésident 
et étudiant à l’Ensam.
Installée depuis le début du XXe siècle dans 
l’abbaye de Cluny, l’école d’ingénieurs a tou-
jours fêté la fin de cursus de ses étudiants. 
Privée au départ, la cérémonie s’est ouverte 
au grand public dès les années 30 comme 
événement rassembleur de la population 
clunysoise. Même la guerre n’a pas eu rai-
son des festivités puisque les étudiants de 
l’époque, alors tout juste bacheliers, étaient 
trop jeunes pour rejoindre les rangs de l’ar-
mée ! Seul le Covid a mis le bal sur pause 
en 2020 et 2021. Le 7 juin, le Grand gala 
fêtera donc sa 88e édition. De simple bal de 
fin d’année, la soirée devient prestigieuse 
au milieu du siècle dernier à l’instar de la 
réputation grandissante de l’école. C’est à 
la fin des années 1980 qu’il prend le nom 
de Grand gala des Arts & Métiers de Cluny.

Un an de travail, 16 salles,  
16 ambiances… et 16 promos !
À peine le Gala terminé, les festivités de 
l’année suivante sont relancées pour per-
mettre la passation aux futurs 2e année, 
en charge de l’intégralité du projet. Ges-
tion financière, communication, logistique, 
protocole, mais aussi création des décors : 
rien n’est laissé au hasard et une année de 
préparation n’est pas de trop. D’autant plus  
que chaque bal apporte sa touche de  
nouveauté  : un thème est en effet associé 
à chacune des éditions. En 2025, ce sera 
le parfum. Le président d’honneur sera un 
ancien de l’Ensam dont la carrière est liée à 
la thématique. La soirée propose pas moins 
de 16 salles thématiques aux convives, au 

cœur même de l’abbaye. Chacune est en-
tièrement agencée grâce à un décor créé 
par une promotion d’élèves ingénieurs, 
aménagement soigneusement rangé à l’is-
sue de la soirée pour être réinstallé l’année 
suivante. Chaque ambiance est ainsi recy-
clée 15 fois après son année de création.  
À chaque atmosphère son voyage gastrono-
mique : soupe à l’oignon, crêpes, mignar-
dises, burgers… Tout est cuisiné maison 
par les jeunes avec l’aide des cantiniers de 
l’Ensam. Le voyage est aussi musical, allant 
du rock dans la grande galerie au cabaret, 
en passant par le jazz, des DJ sets et une 
scène au centre du cloître pour le concert 
des étudiants, le spectacle son & lumière et 
le feu d’artifice.

Delphine Soliman
Bal des Gadzarts
Infos & réservation :  
https://cluny.grand-gala.org
Compter environ 50€ l’entrée hors 
consommations. Possibilité de réserver 
en sus des tables ou le dîner gastrono-
mique dans le Farinier.

Dans les coulisses…   

du 88e Grand gala de Cluny
Les clés du Gala 
Qui peut participer ? L’événement est 
ouvert à tous sous réserve d’avoir 16 
ans révolus et de respecter le dress 
code ! Plus de 5 000 personnes se re-
trouvent ainsi chaque année dans le 
somptueux cadre de l’abbaye de Cluny, 
des simples curieux aux fidèles, sans 
oublier les étudiants d’autres cam-
pus … et les anciens qui retrouvent la  
« grande famille » des Arts & Métiers.

• The place to be ? Miss France, foot-
balleurs internationaux, figures poli-
tiques… La presse relaie souvent les 
photos de personnalités présentes au 
Gala. Les organisateurs ont à cœur de 
recevoir les partenaires institution-
nels, patrimoniaux, économiques de 
l’événement et de l’école, mais l’ouver-
ture au grand public reste fondamen-
tale dans l’esprit du bal. 

• Dress code : pour perpétuer l’image 
de standing de l’Ensam, smoking 
sombre et nœud papillon ou robe de 
soirée sont requis pour accéder au 
bal. Seuls les Gadzarts dérogent à la 
règle… pour porter leur traditionnelle 
blouse !

• Prestige et solidarité : tenue de 
soirée, exposition de voitures de luxe, 
tapis rouge et accueil par les étudiants 
en haie d’honneur donnent le ton. 
Mais il ne faut pas occulter l’objectif 
solidaire de la soirée : l’argent récol-
té finance les événements inter pro-
motions pendant de longues années, 
permettant ainsi de garder le lien au 
sein d’une cohorte et avec le réseau 
des Gadzarts. De nombreux sponsors 
sont sollicités pour réussir ce défi.

• Médaille d’argent : le Grand Gala 
des Arts & Métiers de Cluny est le deu-
xième plus grand gala civil de France 
après celui de Polytechnique !
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Regards croisés sur Noël

} Le fumet de sa paëlla réveille nos papilles sur les marchés 
de Mâcon, Charnay-lès-Mâcon et Pont-de-Vaux. Augustin 

Muñoz, né en France de parents espagnols ayant fui la dicta-
ture franquiste dans les années 60, n’a appris le français qu’à 
l’école maternelle ! Il passait l’année scolaire dans l’Hexagone, 
mais tous les étés dans la famille en Espagne. Il a grandi entre 
deux cultures… mais toujours dans les saveurs espagnoles, 
le nom qu’il a aujourd’hui donné à ses société de traiteur et 
commerce de produits ibériques.

Son Noël aujourd’hui ? 
À la mode espagnole, bien sûr ! Avec un gigot et un poulet 
à la madrilène, et surtout beaucoup de biscuits : mantecados 
aux amandes, nougats durs (turrón) ou mous d’Alicante, polvo-
rones et gâteaux secs à l’anis.
Sa recette pour ensoleiller votre table de fêtes ? 
Le poulet à la madrilène. Une volaille mijotée avec de la mou-
tarde, des champignons, du safran, du vin blanc sec d’Espagne, 
et servi avec des pommes de terre vapeur, tout simplement. 
Ce plat est également disponible sur les marchés au stand des 
Saveurs d’Espagne !

Les Saveurs d'Espagne
248, chemin de la Brevette à Arbigny
www.les-saveurs-espagne.com

Augustin Muñoz 
Les Saveurs d’Espagne

} Experts comptables de métier, Alessandra et Roberto ont 
découvert Cluny en voyageant en camping-car. Entre coup 

de cœur pour cette petite ville dynamique et envie de changer 
de vie pour renouer avec leur passion de la cuisine et de la 
pâtisserie, ils s’y installent fin 2015 et ouvrent La Locanda en 
2016. Leur credo : partager leur amour des produits de qualité 
et de la cuisine italienne authentique, traditionnelle.

Leur Noël aujourd’hui ? 
Aux fourneaux du restaurant ! La Romaine et le Piémontais 
s’accordent malgré tout un dîner italien en tête-à-tête avec le 
traditionnel poisson pour le réveillon, et des tortellini en deux 
façons le 25, à la sauce tomate, et au bouillon. Ces plats sont 
d’ailleurs proposés à la carte du restaurant en fin d’année, tout 
comme des pâtes maison à la truffe noire des Abruzzes ou du 
panettone artisanal à la crème de mascarpone.

Leur recette pour ensoleiller votre table de fêtes ? 
Un chapon farci de saucisse, jambon, raisins secs, pignons, 
pain et fromage, qui se déguste couramment à Naples, terre 
d’origine de la maman d’Alessandra, accompagné d’un verre 
de vin italien. On allège le repas avec une salade de fenouil, 
oranges et olives, avant de terminer sur de savoureux struffoli 
napolitains (que l’on retrouve aussi en décembre à la Locan-
da) : des boules de pâte aromatisées au limoncello et garnies 
de zestes de citron et d’orange, frites et nappées de miel.

La Locanda
8, rue de la République à Cluny - Facebook : La Locanda

Alessandra Pagani & Rober to Arino  
La Locanda
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À quoi ressemblent 
les fêtes hors de nos  

frontières ?  
Rencontre avec Augustin Muñoz, 

Linda Carlino, Alessandra Pagani & 
Roberto Arino, et Thuy & Thi le Thu 

Lam qui racontent leur Noël  
respectivement en Espagne,  

en Norvège, en Italie  
et au Vietnam.

Bon voyage !



} Ils vont déjà fêter les 20 ans du restaurant ! Thi le Thu Lam 
et son mari sont arrivés du Vietnam en 1989. Après avoir 

dirigé un restaurant asiatique à Antibes, ils ont l’opportunité 
de reprendre l’affaire mâconnaise et s’y installent en 2004. 
Monsieur cuisine, madame est en salle, et le week-end, leurs 
quatre enfants prêtent main-forte avec plaisir. Le plaisir de 
partager la gastronomie de la terre de leur famille enrichie de 
touches savoureuses d’autres contrées d’Asie du Sud-Est.

Leur Noël aujourd’hui ? 
Un repas typiquement français, avec foie gras et huîtres. Car 
même si, culturellement, Noël ne se fête pas au Vietnam, c’est 
devenu depuis quelques années une date incontournable com-
mercialement, mais aussi un agréable prétexte pour se retrou-
ver en famille. On attend toutefois le Nouvel an chinois (le 29 
janvier en 2025) pour concocter un repas spécial.

Leur recette pour ensoleiller votre table de fêtes ? 
Le porc au caramel qui reste LE plat de fêtes par excellence 
(et que l’on peut découvrir au Petit Lac) : des travers de porc 
longuement caramélisés avec sucre, sauce poisson et eau de 
coco, accompagnés d’œufs durs et de riz blanc, à déguster 
avec du vin rouge… ou du thé ! En dessert, on préparera un 
chuoi ou che : ce porridge est composé de perles de tapioca, 
sucre, banane et lait de coco, et nappé de lait de coco et de 
cacahuètes.

Le Petit Lac
10, rue de Strasbourg à Mâcon 
https://restaurantlepetitlac.wixsite.com/lepetitlacmacon

Thuy & Thi le Thu Lam   
Le Petit Lac

} Son peps et son sourire illuminent le Bergen. Linda Carlino 
est arrivée en 2001 en France, mais pour les fêtes de fin 

d’année, c’est sans appel : son cœur est 100% norvégien ! 
Point de guirlandes clignotantes ni de Père Noël aux fenêtres, 
mais des sapins, des maisons ouvertes, la douce odeur de la 
viande mijotée durant des heures et beaucoup de douceur !

Son Noël aujourd’hui ? 
Une escapade en famille à… Bergen  (!) Il ne fait jour que de 
10 h à 17 h, mais la Lune, la neige et les lumières de Noël ap-
portent leur lot de magie à la fête. Le 24 décembre, toutes les 
boutiques ferment à midi ; on se retrouve à 17 h pour chanter, 
discuter entre voisins, avant de rentrer manger et d'ouvrir les 
cadeaux au pied du sapin pendant des heures. 

Sa recette pour ensoleiller votre table de fêtes ? 
Le pinnekjøt : des côtes d’agneau salées pendant 3 semaines, 
puis trempées 24 h et cuites à la vapeur plusieurs heures 
au-dessus de branches de bouleau. Pas besoin d’entrée pour 
garder tout son appétit pour cette viande que l’on ne déguste 
qu’une fois par an, accompagnée de pommes de terre et d’une 
purée de rutabagas et servies avec de la bière. Pour terminer, 
on s’accorde un fort digestif, l’Aka 8, avec le dessert tradition-
nel : un riz au lait aux baies norvégiennes.

Le Bergen
17 place aux Herbes à Mâcon - Facebook : Le Bergen

Linda Carlino 
Le Bergen

Alessandra Pagani & Rober to Arino  
La Locanda
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